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Avant propos

La manifestation scientifique qui s’est tenue en novembre 2015 avait pour
ambition de croiser les regards sur les guerres d’hier et d’aujourd’hui et sur les
mémoires et les témoignages d’enfants ayant vécu et vivent jusqu’à l’heure
actuelle les horreurs de la guerre et des luttes armées.

Les crimes contre l’humanité ont de tout temps inspiré l’imaginaire littéraire
ainsi que les autres formes artistiques. À cet égard, il serait intéressant de
s’interroger sur le rôle de l’enfant et son engagement dans les guerres, son
devenir et son expérience face aux violences, aux événements traumatiques, à
la perte de ses proches, à la misère et à la faim.

Outre la représentation de l’enfant victime, la littérature présente d’autres
images de l’enfant exposé aux dangers et aux risques de la guerre. Vivant cette
expérience au quotidien, il devient combattant et se mesure à l’adulte comme un
héros ; le cas des enfants de novembre ou les enfants de la Casbah dans la
guerre d’Algérie.

Au-delà de la Grande Guerre, des guerres civiles et coloniales, ces dernières
décennies, la Méditerranée orientale ou le Machrek traverse des événements
bouleversants et ses peuples subissent les massacres et les deuils provoqués par
ces guerres. Dans cette perspective, il importe de réfléchir sur le sort du petit
« Fidâ’î » dans la lutte pour la cause palestinienne, en l’occurrence les enfants
de Gaza qui assistent ces dernières années à toutes sortes d’événements
tragiques. Sans oublier pour autant l’enfant syrien déchiré et perdu au milieu
des bombardements.

Plusieurs questions émergent de cette thématique mettant en scène l’univers
cauchemardesque des enfants en temps de guerre : que représentent les visions
et les souvenirs douloureux de la fillette racontant sa ville sous les bombes ? Et
qu’en est-il de l’enfance bouleversée et ponctuée par les attentats, la perte et
l’exil? Comment l’écriture pourra-t-elle rendre compte d’une tragédie
interminable et d’une barbarie humaine que subit l’enfant et dont la blessure
reste béante ?

L’objectif principal est d’interroger les mémoires et les témoignages des enfants
en période de guerre à travers les récits, le journal intime, la peinture, le dessin,
la BD, le film, le documentaire. La réflexion est centrée sur les configurations
imaginaires et les procédés mis en œuvre par les écrivains, les documentalistes,
les cinéastes et les artistes pour suggérer ou représenter les faits et les horreurs
que ces enfants ont pu vivre.

Durant les deux jours du colloque, une question s’est posée d’emblée par
quelques intervenants à savoir qu’est-ce qu’on entend par « enfance », dans ces
situations tragiques provoquées par les guerres, il y a lieu de distinguer trois
catégories d’enfants : « enfants résistants ou combattants », « enfants victimes »
et aussi « enfants torturés ».
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Bien entendu, la Guerre d’Algérie, la Grande Guerre, les guerres civiles
(Espagne, Liban) et les guerres tribales en Afrique furent des théâtres
d’opération les plus connus où les enfants ne furent pas épargnés, soit par une
armée d’occupation et de ceux qui la combattent, soit par des milices
incontrôlables en milieu urbain (le Liban), soit par des seigneurs de la guerre en
Afrique (le Libéria, la Sierra Leone entre autres).

Par ailleurs, au-delà des enfants eux-mêmes, l’accent fut mis lors du colloque
sur les conséquences de toutes les guerres lesquelles affectent la structuration de
toute la société. Certains intervenants ont présenté un panorama sur « les
enfants-soldats dans le monde ». D’autres, faisant part des inévitables effets
psychologiques ou traumatiques dont les enfants seraient les victimes,
cependant bien difficile à évaluer, à retenir probablement ce propos, selon
lequel, les « enfants-soldats » acculés à tuer, ce sont des enfants dont on a tué
l’enfance.

Enfin, la prise en charge par un récit fictif des enfants qui évoluent au milieu
des affres de la guerre, il semblerait, selon quelques intervenants que, d’une
part, la littérature serait en avance sur l’Histoire, et d’autre part, sans ambages,
le discours littéraire est bien « supérieur » à l’Histoire. Certains intervenants ont
tenté d’établir l’équilibre en affirmant que la littérature et l’Histoire sont bien
complémentaires.

Latifa SARI M.
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